
En	tant	que	peintre,	critique	d'art	et	soutien	de	nombreux	artistes,	Marie	Raymond	apparaît	aujourd'hui	comme
une	figure	incontournable	de	la	scène	artistique	de	l'après-guerre.	Pour	la	première	fois,	une	exposition
revient	sur	les	multiples	facettes	de	sa	vie	et	de	son	œuvre.	
En	réunissant	autour	de	Marie	Raymond	les	œuvres	de	30	artistes,	Au	cœur	des	abstractions,	Marie	Raymond	et
ses	amis	retrace	l'évolution	de	l'art	abstrait	à	Paris	entre	1945	et	1960	et	témoigne	du	rôle	essentiel	qu'ont
joué	les	artistes	femmes	dans	cette	page	décisive	de	l'histoire	de	l'art	du	XX 	siècle.

Dès	1945,	Marie	Raymond	est	l'une	des	représentantes	de	la	nouvelle	peinture	abstraite.	Elle	expose	aux
côtés	d'autres	grands	noms.

Pierre	Soulages,
Hans	Hartung,
Serge	Poliakoff.

Marie	Raymond	est	également	l'organisatrice	de	soirées	hebdomadaires	qui	sont	passées	à	la	postérité,
comme	les	Lundis	de	Marie	Raymond.	Dans	son	appartement-atelier	se	croisent	ainsi	deux	générations
d'artistes,	les	représentants	de	l'abstraction	des	années	1950	et	ceux	de	la	jeune	génération	auxquels	elle
apporte	son	soutien.
Parmi	cette	jeune	génération,	on	trouve	son	fils	Yves	Klein	et	ses	amis	qui	remettent	en	cause	les	principes	de
l'art	abstrait	et	fondent,	en	1960,	le	groupe	des	Nouveaux	Réalistes.

Marie	Raymond.	
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Marie	Raymond	naît	le	4	mai	1908,	dans	les	Alpes-Maritimes.

Vie	privée

Issue	d'une	famille	aisée,	elle	s'initie	à	la	peinture	dans	l'atelier	du	peintre	Alexandre	Stoppelaëre,	à	Cagnes-sur-
Mer.
En	1925,	elle	rencontre	Fred	Klein,	peintre	néerlandais	avec	lequel	elle	se	marie	l'année	d'après.	Le	couple
s'installe	à	Paris	où	elle	donne	naissance	à	son	fils	unique,	Yves	Klein.
En	1939,	la	guerre	contraint	la	famille	Klein	à	s'installer	dans	le	sud	de	la	France.	Marie	Raymond	s'y	lie	d'amitié
avec	Nicolas	de	Staël.

Vie	artistique

En	1945,	elle	participe	à	sa	première	exposition	au	Salon	des	Surindépendants.
De	1946	à	1954,	elle	reçoit	chaque	semaine	rue	d'Assas	les	représentants	de	l'avant-garde	artistique	et
littéraire.
Parallèlement	à	son	activité	de	peintre,	elle	publie	dans	la	revue	néerlandaise	Kroniek	van	kunst	en	kultuur,
Chroniques	de	l'art	et	de	la	culture,	des	articles	sur	les	expositions	dans	les	galeries	parisiennes.
Marie	Raymond	s'éteint	à	Paris	en	novembre	1988.

Dates	phare

Prix	Kandinsky,	en	1949,
premier	prix	international	Marzotto,	en	1960,
exposition	au	château-musée	de	Cagnes-sur-Mer	sur	son	œuvre	et	celle	de	son	fils,	en	1972,
exposition	à	la	galerie	Pascal	de	Sarthe,	à	San	Francisco,	en	1988.

Marie	Raymond	dans	son	atelier	à	Paris	vers	1956.	
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Printemps	est	l'unique	peinture	de	Marie	Raymond	conservée	dans	un	musée	français.	Elle	a	été	offerte	en
1969	au	musée	d'Arts	de	Nantes	par	le	collectionneur	Gilles	Fardel,	ami	de	Marie	Raymond	et	fervent	défenseur
de	l'abstraction	d'après-guerre.
Cette	œuvre	est	caractéristique	de	la	période	des	années	1950	durant	laquelle	Marie	Raymond	organise
l'espace	de	la	toile	à	partir	de	masses	colorées.	Elle	ne	recourt	plus	au	dessin	et	à	la	ligne,	c'est	par	la	couleur
elle-même	qu'elle	compose	le	tableau.

Printemps,	1953.	Huile	sur	toile.	
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œuvres

C'est	le	nombre	de	peintures,	sculptures	et	dessins	réalisés	par	une	trentaine	d'artistes	présentés	dans	l'exposition.



En	complément	de	votre	visite,	nous	vous	proposons	de	découvrir	en	podcast	un	entretien
avec	Victor	Vanoosten,	commissaire	de	l'exposition.

"Nous	aimions	[la	peinture]	de	Marie	Raymond.	Nous	nous	sommes	rapprochés,	après	l'exposition	que	j'ai	eue	en	1949,	où	Marie	a	fait	un	article	dans	la	revue
hollandaise	dont	elle	était	la	correspondante.	On	y	voyait	qu'elle	était	passionnée	par	le	noir	dans	la	peinture.	Je	me	souviens	du	titre	de	l'article	qui	m’était
consacré	;	c'était	Osiris	est	un	dieu	noir."	Pierre	Soulages.	
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PLUS	LOIN

Un	catalogue	Au	cœur	des	abstractions,	Marie	Raymond	et	ses	amis,	édité	par	Arteos	sous	la	direction	de	Victor
Vanoosten,	rassemble	toutes	les	œuvres	de	l'exposition,	en	208	pages	et	250	illustrations.	Il	est	disponible	en
librairie	et	à	l'accueil	du	musée	de	Tessé.

"La	première	fois	que	je	me	suis	exprimée	au	sujet	de	Domela,	j'ai	pu	dire	:	il	fait	rire	le	verre	d'être	à	côté	du	bois,	couler	le	cuivre	comme	un	ruisseau
chantant	entre	des	rives	d'érables.	Ce	sont	les	matières	riches	en	elles-mêmes	qu'il	sait	le	mieux	faire	chanter."	Marie	Raymond,	critique	d'art,	mai	1948,	à
propos	de	Relief	n°	26	A,	bois	exotique	et	laiton,	de	César	Domela.	
©	ADAGP


